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LE numéro un gabonais, Ali 
Bongo Ondimba, a accor-
dé hier une audience au 

Représentant-résident du Fonds 
monétaire international (FMI), 
Gomez Agou Gbedia. La ren-
contre qui a eu lieu au palais de 
la présidence de la République, 
a permis aux deux hommes 
d'évoquer plusieurs sujets liés à 
la coopération entre le Gabon et 
l'institution de Bretton Woods.

Occasion pour l'expert du FMI 
de féliciter le président de la 
République pour sa volonté de 
mettre en place un programme 
de réformes au Gabon. Les-
quelles réformes ont permis, 
a-t-il souligné, d'accomplir des 
grands progrès. D'ailleurs les 
deux premières évaluations du-
dit programme se sont avérées 
positives. D'où leur approbation 
par le Conseil d'administration 
de l'institution financière inter-
nationale. C'est d'ailleurs fort 
de cela que le FMI a décidé d'al-

louer récemment à notre pays 
une somme de 155 millions de 
dollars afin de soutenir son pro-
gramme de réformes.
Ali Bongo Ondimba et son hôte 
ont également évoqué le plan 
de réformes du gouvernement 
gabonais pour les mois à venir.
Quant au Représentant-résident 
du FMI, il a par ailleurs saisi cette 
opportunité pour recueillir des 
orientations du chef de l'État en 
vue de renforcer les relations 
entre le Gabon et le Fonds mo-
nétaire international.

Gabon-FMI : Gomez Agou 
Gbedia salue la volonté 
du Gabon à réformer
LE Représentant-résident du Fonds monétaire international (FMI) a été reçu hier 
par le chef de l'État au palais de la présidence de la République.
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À quelques jours de la célébration du 62e anniversaire 
de l'accession de notre pays à l'indépendance, de nom-
breux compatriotes n'ont jamais paru aussi inquiets voire 
désespérés face à leur avenir que maintenant. D’autant 
plus qu'ils éprouvent, à tort ou à raison, le sentiment que 
le gouvernement peine véritablement à trouver des solu-
tions fiables aux difficultés qui minent quotidiennement 
leur existence.
En butte au phénomène persistant du chômage des jeunes, 
Rose-Christiane Ossouka Raponda et l'ensemble des 
membres de son équipe semblent avoir trouvé un palliatif, 
en faisant en sorte que le plus grand nombre obtienne le 
permis de conduire. Depuis un certain temps, en effet ici et 
là, des membres du gouvernement se gargarisent d'offrir 
des cours de conduite à des jeunes sans emplois, afin 
qu'ils sortent du cycle infernal dans lequel ils semblent 
être enfermés, voire condamnés.

Nos axes routiers sont devenus, plus que jamais, meur-
triers, aucune annonce ou mesure forte de l'équipe 
"Ossouka Raponda II" pour tenter de freiner, à défaut 
d'éradiquer, cette spirale négative qui endeuille de nom-
breuses familles. C'est à croire que la lutte contre les 
excès de vitesse, l'usage des stupéfiants, de l'alcool sur 
les routes ne sont plus de leur ressort. Des routes qui, de 
l'avis de plusieurs spécialistes et autres usagers, auraient 
bien besoin d'être enfin entretenues et ensoleillées. Tant 
elles n'ont point bénéficié, depuis plusieurs années, du 
moindre entretien.
Que dire face à la flambée actuelle des prix ? Bien que 
cette situation, à en croire de nombreux experts, résulte 
des tensions géopolitiques secouant actuellement la 
planète, il n'empêche que le gouvernement semble être, 
là aussi, bien impuissant. Un peu partout ailleurs, on voit 
des initiatives émanant des pouvoirs publics tendant à faire 

en sorte que leurs sociétés subissent le moins possible 
les effets de cette crise inflationniste.
Chez nous, bien malin celui qui pourrait identifier et énu-
mérer les mécanismes mis en place par le gouvernement 
pour permettre aux populations de ne point tirer le diable 
par la queue. Avec ceci que de nombreux concitoyens 
se retrouvent dans l'impossibilité de se faire établir une 
carte nationale d'identité. Sans oublier que la rupture des 
antirétroviraux tend à se banaliser.
Bref, sans aucun doute, le gouvernement a du pain sur 
la planche. Et d'aucuns attendent qu'il apporte enfin des 
éclaircies dans leur horizon qu'ils considèrent comme 
bouché.

Miroir du gouvernement

J.KOMBILE MOUSSAVOU

Des éclaircies !

L’entretien entre le Représentant résident du FMI et le chef de l’Etat a eu lieu en présence 
de la ministre de l’Economie, et du secrétaire général de la présidence de la République.
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LE parti le Rassemblement 
des patriotes républicains 
(RPR) s'est doté d'un siège 

pour un fonctionnement efficace. 
Une acquisition qui consacre 
une nouvelle philosophie de 
structuration de cette formation 
membre de la Coalition pour 
la Nouvelle République (CNR) 
qui n'a jamais fait mystère de 
son ambition d'un changement 
profond du Gabon, " notre vil-
lage global ", comme l'a indiqué 
son président, l'ancien Premier 
ministre de feu Omar Bongo 
Ondimba, Jean-François Ntou-
toume-Emane.
Jetant un regard critique sur 
l'état de la Nation gabonaise au-
jourd'hui, il n'a pas été tendre 
avec la gestion actuelle de 
l'équipe dirigeante en raison 
"des crises multiformes qui af-
fectent le pays". Et de dénoncer 
pêle-mêle "les détournements 
passifs de fonds publics comme 
le pays n'en a jamais connu", "un 
réseau routier en lambeaux, qui 
se passe de commentaires. Une 
honte !", "des bourses d'étude 
supprimées pour les collégiens 

et lycéens", "la haine mortifère 
de l'autre", etc. Autant de dénon-
ciations conclues par le postulat 
d'un "système anti-patriotique 
qui a la pensée en horreur, si ce 
n'est la pensée unique, inique et 
anti-élitiste", avant de proposer 
"une réconciliation nationale sur 
des bases crédibles, à partir de la 
source de la sagesse de nos pères 
fondateurs qui avaient en dogme 
la primauté de l'État, la politique 
était pour eux un sacerdoce : 
servir la Nation et non se servir. "
Le nouveau siège désormais opé-
rationnel comprend de nom-
breuses pièces et offre plusieurs 
commodités : des bureaux conve-
nables, des salles de réunions, 
de conférences et d'audiences, 
multimédias, espace jeunes et 
bientôt une bibliothèque.

C'ÉTAIT à l'occasion de l'inauguration, samedi 
dernier, du siège du Rassemblement des pa-
triotes républicains (RPR), son parti politique.

RPR : Jean-François 
Ntoutoume Emane dénonce 
un "système anti-patriotique"
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Le président du RPR Ntou-
toume Emane prononçant son 
discours
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